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Association loi 1901 à but non lucratif  ayant pour objectif la création, la formation, 
l’animation  des actions dans les domaines socioculturel, éducatif et artistique en 
Ile de France, en Province et à l’étranger (municipalités, éducation nationale, 
festivals, milieu carcéral, lieux culturels, institutions) dans le but de contribuer au 
développement, à la promotion et à la diffusion de toutes créations et initiatives 
issues du mouvement SLAM (...)
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1-  Portrait
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1.2 Le slam?

1.3 Les nouveautés 
  2010

1.4 Synthèse 2010 
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Au carrefour du conte, de la poésie, du rap et du théâtre, le Slam répond à un enjeu connu depuis 
la nuit des temps. De l’agora grecque aux griots d’Afrique de l’Ouest, des duels d’improvisation au 
Brésil et à Cuba... jusqu’aux cercles poétiques de Saint-Germain-des-Prés : la parole, le besoin de 
dire a toujours existé.
En créant le slam dans les années 80, Marc Smith, peintre en bâtiment voulait « faire descendre la 
poésie dans la rue et ouvrir un nouvel espace de parole ».
Le Slam, c’est la poésie vivante, un art qu’on pratique en format individuel ou collectif, sans mu-
sique, sans costumes, sans arti! ce. Il s’agit de claquer les mots, avec sa seule voix pour partager 
des émotions, créer « des moments d’écoute et de tolérance, des rencontres ».

1.4.1 Cartes  

  Localisation des activités de Slam&Cie  L
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Association
Dominique Perrault a été nommée présidente de l’association en janvier 2010 en remplacement 
de Murielle Levarey qui continue à faire partie du bureau en tant que secrétaire au côté d’Aurélie 
Vigne, trésorière.
Slam&Cie a aménagé un nouveau bureau en mars 2010 au 52 bd Ornano dans le 18ème arrondis-
sement de Paris. Cela permet à l’équipe de travailler dans de bonnes conditions et de disposer d’un 
petit espace de réunion pour recevoir les slameurs et les partenaires.

Communication
Grâce au travail d’Agathe Girard, en CDD (CUI) pendant 10 mois, Slam&Cie dispose maintenant de 
modèles d’outils de communication indispensables au bon développement de ses activités: News-
letters mensuelles, Flash infos avant chaque évènement, Revue de presse, Revue de " yers, dos-
siers de présentation.

Activités
Slam&Cie a développé en ! n d’année des partenariats avec d’autres structures culturelles en vue 
de créer des spectacles pluridisciplinaires comme “Cinéslam” et “Slam&Cirque” (page 9).



 1.4.2 Chiffres clés          
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1.4 Synthèse 2010

Par rapport aux deux années précédentes, Slam&Cie a embauché  plus souvent les mêmes artistes car 
on constate qu’il y a de moins en moins de slameurs disponibles pour animer des ateliers. 

Grace à la ! délité de nos partenaires ! nanciers, nous avons pu animer le nombre d’heures d’ateliers 
prévu.
Concernant le développement de nos propres projets, l’année 2011 s’annonce prometteuse. En effet, de 
nouveaux partenaires nous ont rejoint nous permettant de déployer Grandes Bouches Petites Oreilles 
hors de la ville de Saint Denis, berceau du projet, et toucher ainsi de nouveaux publics. Mais aussi, de 
pouvoir créer et diffuser de nouveaux projets  mêlant le slam à d’autres disciplines artistiques, à l’image 
de « Slam&Cirque » en création au premier trimestre 2011.

L’objectif pour 2011 et les années à venir, est de poursuivre et développer les partenariats ! nanciers pour 
assurer la pérennité de la structure.

De 2007 à 2009, Slam&Cie a répondu à une demande toujours croissante d’ateliers de la part de struc-
tures aussi diverses que les services culturels, services jeunesse, mediathèques, établissements sco-
laires, maisons d’arrêt, associations, institutions culturelles... Mais en 2010, nous avons observé une 
légère baisse des demandes, ce qui nous fait pressentir un tassement pour l’année 2011. Nous voyons 
plusieurs raisons à cela: un engouement moins important pour le mouvement slam avec une moindre 
mediatisation par rapport aux années précédentes et la dif! culté que certains de nos partenaires ren-
contrent pour ! nancer les projets.

Pour ces raisons, Slam&Cie se ! xe pour objectif 2011 d’organiser le même nombre d’heures d’ateliers 
qu’en 2010, près de 780h, volume que nous saurons assurer dans des conditions de qualité compte 
tenu du nombre de personnes dans l’équipe administrative et artistique. Vu le contexte, nous prévoyons 
mettre en place de nouveaux moyens pour commencer à démarcher des structures potentiellement 
partenaires (envoi de plaquettes, dossiers, questionnaires...).

La production artistique - plateaux de slameurs, création et diffusion de spectacles - reste un axe de 
développement pour Slam&Cie. L’expérience dans l’aide à la diffusion de 3 spectacles de slameurs en 
2009 et 2010 nous a montré qu’il serait indispensable pour la structure de renforcer l’équipe en créant 
un poste dédié à la diffusion des spectacles. Si les ! nancements nous le permettent, nous envisageons 
le recrutement d’un(e) chargé(e) de diffusion et de communication courant 2011.



Slam&Cie mène différentes actions a! n de dé-
velopper le slam dans sa pluralité et accompa-
gner la professionnalisation des artistes. Pour 
ce faire, Slam&Cie utilise différents canaux, 
souvent complémentaires de son activité pé-
dagogique ; ateliers d’écriture, scènes slam, 
conférence slamée, contaminations, plateau de 
slameurs (voir le lexique en annexe)

2.Activités socio/artistiques
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Avec le
soutien de :

C’est un projet qui s’écrit par épisode, se tissant de ville en ville. Une histoire où, au cours d’une 
série de 10 ateliers dans des écoles maternelles ou primaires, retraités et adolescents prêtent leur 
main, leur écoute pour écrire. Car ensemble, «J’écris pas, on slame».
Parce que la première liberté c’est de s’exprimer, il n’est jamais trop tôt ou tard pour commencer.
Grandes Bouches Petites Oreilles, aboutissement des ateliers, est une scène slam presque comme 
toutes les autres (entrée libre, «un texte dit, un verre offert»), où enfants et adultes se croisent 
derrière le micro. Quelques heures avant la scène slam, un atelier (1 enfant + 1 adulte), gratuit et 
ouvert à tous est proposé.

La diversité de nos expériences, des publics aux territoires, nous a permis d’élaborer quelques 
«recettes» à succès  et  de réaliser des  projets socio-artistiques notamment le projet Grandes 
Bouches Petites Oreilles.



Le samedi 13 février 2010

Le samedi 16 octobre 2010

Le samedi 15 mai 2010

Le premier épisode 2010, le 13 février au TGP-CDN 
de Saint-Denis, a rassemblé plus de 200 personnes. 
En amont, 20 heures d’ateliers ont été mis en place 
avec une classe de CP de l’école Jules Vallès entre 
novembre 09 et février 10. Le 13 février, 65 partici-
pants (20 adultes / 45 enfants) ont “passé leurs textes” 
sur scène. 16 enfants de la classe de CP ont ! èrement 
fait entendre leurs textes devant un public impres-
sionné. Cette journée a été l’occasion de partage et 
de complicité entre enfants et parents notamment lors 
de l’atelier organisé juste avant la scène qui a réuni 38 
personnes dont 20 enfants.

Le deuxième épisode s’est également déroulé au 
TGP-CDN de Saint-Denis le 15 mai 2010. La période 
entre les deux épisodes étant trop courte, nous avons 
choisi de ne pas animer d’ateliers slam en amont dans 
une classe mais de proposer 3 ateliers de 2h ouverts 
aux élèves et aux parents de l’école Jules Vallès à 
Saint-Denis ainsi qu’aux habitants du quartier gare. 
37 personnes dont 27 enfants âgés de 2 à 15 ans 
sont venus dire un texte sur scène. Ce fut l’occasion 
d’émouvants duos parents / enfants.

Le troisième épisode a eu lieu le 16 octobre 2010, 
toujours au TGP-CDN de Saint-Denis. Cette fois, 
nous avons voulu toucher plus largement les habi-
tants de Saint-Denis. Nous nous sommes donc mis 
en relation avec des acteurs locaux : l’association 
Plaine de Femmes et une médiatrice culturelle de la 
ville, chargée du dispositif Réussite Educative. Nous 
avons mené, en amont de la scène, 3 ateliers d’1h30. 
Le samedi 16 après-midi, 8 adultes (6 femmes et 2 
hommes) et 18 enfants (13 ! lles et 5 garçons) sont ve-
nus assister à l’atelier. Nous avons retrouvé quelques 
habitués. Puis, une soixantaine de personnes sont 
venues écouter et applaudir les 33 slameurs et sla-
meuses passant sur scène.

Grandes Bouches Petites Oreilles

Pour la première fois, Grandes Bouches Petites 
Oreilles a vu le jour hors de la ville de Saint Denis, 
berceau du projet, pour s’installer à La Villette (Paris-
19è)  le temps d’un quatrième et dernier épisode de 
l’année 2010, le dimanche 5 décembre. Inscrit dans 
la programmation des ateliers “La Villette en famille”, 
ce parcours slam en milieu ouvert destiné aux enfants 
accompagnés de leurs parents proposait 3 ateliers 
de 2h en amont de la scène slam. Au total, 18 per-
sonnes sont passées sur scène dont 13 deux fois. Le 
public était composé d’une trentaine de personnes. 
Malgré le public restreint, la plupart des adultes sont 
venus nous voir à la ! n de la scène slam pour nous 
demander les prochaines dates de scènes Grandes 
Bouches Petites Oreilles. Incontestablement touchés 
et surpris par ce qu’ils avaient vu et entendu, ils nous 
ont dit avoir envie d’en parler aux personnes de leur 
entourage pour les faire venir au prochain épisode.

Dates à venir:

Samedi 12 février 2011/ TGP-CDN (Saint Denis, 93)
une date en mai 2011/ TGP-CDN (Saint Denis, 93)
Samedi 18 juin 2011/ La Tribu (Stains, 93)
Samedi 25 juin 2011/ Espace François Mauriac (Sevran, 93)

Le samedi 5 décembre 2010

Après un épisode en 2009, l’année 2010 a vu se dérouler trois épisodes à Saint-Denis et un cinquième 
à La Villette (Paris-19e).
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Deux slameurs sont intervenus lors d’un dîner réu-
nissant une quarantaine de personnes en Executive 
MBA d’HEC de Jouy en Josas. L’objectif étant de 
rendre la soirée conviviale et de faire se connaître les 
participants entre eux, les intervenants ont proposé à 
tous une initiation au slam de façon ludique. Ils ont 
invité les convives à se choisir un nom de table et à 
écrire un texte par petit groupe. Puis, chaque partici-
pant a eu l’occasion de se choisir son nom de poète, 
un “blaze” et écrire un texte individuel.
A l’issue du diner, une vingtaine de personnes sont 
passées sur la mini-scène slam pour dire en public 
leur texte. La soirée a été également ponctuée par 
des prestations artistiques des deux slameurs inter-
venants pour le plaisir des participants.

78   

C’est dans le cadre d’un projet slam initié par la docu-
mentaliste du lycée George Sand que nous sommes 
intervenus auprès de 2 classes de 2nde pendant leurs 
cours de français. Les 48 élèves, âgés de 15 à 17 ans, 
ont  béné! cié de 20 heures d’ateliers pour écrire sur 
des thèmes qui les touchaient particulièrement, aussi 
variés que l’environnement, la violence, la musique, 
la politique…
Selon le retour des professeurs présents, il s’est avé-
ré que des jeunes inhibés en classe habituellement 
se sont révélés lors des scènes slam. A la première 
scène organisée à la médiathèque de la ville, 18 par-
ticipants étaient présents, 13 sont passés sur scène 
dont 3 deux fois, applaudis par 60 personnes dans le 
public. Lors de la 2ème scène organisée au sein du 
collège voisin, le public était beaucoup plus nombreux. 
Les 48 lycéens participant au projet étaient présents, 
une classe de collégiens également. La scène a duré 
2 heures, lycéens et collégiens ont pris le micro tour à 
tour dans une ambiance très chaleureuse où chacun a 
pu s’exprimer et être écouté.

Le Mée sur Seine
Lycée George Sand

Structures partenaires :

Lycée George Sand
Collège Elsa Triolet
Médiathèque Le Mas
Le Chaudron
(Le Mée sur Seine)
Act’art
Espace Saint Jean
(Melun)

40 Heures d’ateliers
3 Prestations artistiques
2 Spectacles et Plateaux de 
slameurs

Type de public touché : ly-
céens, tout public

Structures partenaires :
      
Le Scarabée (La Verrière)
HEC (Jouy en Josas)

1 Prestation artistique 
2 Spectacles et Plateaux de 
slameurs

Type de public touché : Adultes 
en formation, collégiens et ly-
céens, tout public

Jouy en Josas
Ecole HEC

77
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Pour la deuxième année consécutive, 
Slam&Cie s’est vue con! er par La Poste la 
préparation et l’animation du tournoi pari-
sien Slam La Con! ance le 8 octobre 2010. 
Cette année, les 14 heures d’ateliers slam 
mis en place en amont de la scène ! nale, 
de juillet à octobre, ont été proposés au per-
sonnel du centre de tri courrier du Louvre et 
aux élèves de l’école de la seconde chance 
de Paris.
Pour leur donner envie d’y participer, nous 
avons organisé en juin des contaminations 
(interventions artistiques impromptues) au 
sein des sites de l’E2C dans les 18e et 
20e arr, dans le réfectoire de la Poste  du 
Louvre pendant le déjeuner et dans les 
salles de tri du courrier, tôt le matin, avant 
que les facteurs partent en tournée. Le 
tournoi, co-animé par deux slameurs, s’est 
déroulé au cœur du centre de tri du Louvre, 
lieu jamais ouvert au public auparavant. 17 
slameurs, amateurs et con! rmés, se sont 
succédés sur scène applaudis par les 120 
spectateurs présents.

Slam la Confiance
La Poste75

Structures partenaires :

Acte 9 (3e)
IMS-Entreprendre pour la cité (17e)
Théâtre National de Chaillot (16e)
Centre de tri du Louvre, La Poste (1e)
Ecole de la Seconde Chance de Paris (18e et 20e)
Etablissement Public du Parc et de la Grande Halle 
de la Villette (19e)
Kyrnéa International- Passeurs d’images (10e)
Centre Barbara Goutte d’Or (18e)

77 Heures d’ateliers
12 Prestations artis-
tiques 

Type de public touché : 
Entreprise, jeunes en for-
mation, jeunes hors temps 
scolaire, public familial, 
tout public

Ile-de-France

© David Raynal

Etant donné le nombre de projets, nous avons choisi dans ce rapport d’activités de mettre en lumière 
certains projets qui nous semblent représentatifs de la diversité de nos actions. 
Nous vous indiquons les chiffres sur tout le département. Puis nous effectuons un zoom sur un projet 
particulier.
N’hésitez pas à nous contacter si vous souhaitez le détail de l’ensemble de nos activités.
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91    Corbeil-Essonnes
Collège Léopold Senghor

Structures partenaires :
 
Collège Léopold Senghor
Maison de quartier des 
Tarterêts
(Corbeil Essonnes)

31.5 Heures d’ateliers
2 Prestations artistiques

Type de public touché : col-
légiens

Pour la deuxième année consécutive, nous avons mené 
un projet slam avec 4 classes de 4ème du collège Léo-
pold Senghor, dans le quartier des Tarterêts à Corbeil-
Essonnes. Les professeurs à l’initiative du projet ont sou-
haité orienter les ateliers autour du thème de la femme 
pour ouvrir le dialogue suite à divers incidents observés 
dans l’enceinte du collège quelque mois auparavant. 
Avec eux, on a choisi la date du 8 mars, journée de la 
femme, pour organiser une “contamination” auprès des 
jeunes 4ème avec les 3 slameurs qui ont animé ensuite 
les ateliers. Au total, 39 élèves sont passés sur scène 
lors de la scène slam organisée à la maison de quartier. 
D’autres élèves, des professeurs, le principal du collège 
et des parents d’élèves étaient présents pour les écouter.

Depuis octobre 2008, nous menons des ateliers slam ré-
guliers au Centre d’Initiation au Travail et aux Loisirs, pour 
adultes souffrant d’un handicap mental. Cette année, de mars 
à mai 2010, une slameuse est intervenue auprès de 10 parti-
cipants lors de 5 ateliers de 4h.
L’équipe éducative avait souhaité, depuis septembre 2009, 
inscrire l’activité slam dans un projet sur le thème de l’éco-
logie. Les textes écrits sur le développement durable ont été 
présentés par les participants lors d’un spectacle interdisci-
plinaire et inter-structures le 7 mai au Théâtre de la ville de 
Neuilly sur Seine

Neuilly sur Seine
Centre d’Inititation au 
Travail et aux Loisirs

92
Structures partenaires :

Centre d’Animation, d’Ex-
pression et de Loisirs 
(Bourg la Reine)
CITL (Neuilly sur Seine)
Inis Alga (Levallois-Perret)

17 Heures d’ateliers

1 Prestation artistique 
1 Spectacle et Plateau de 
slameurs

Type de public touché : pu-
blic familial, handicapé, en-
treprise

Structures partenaires:

Collège Pain Levé (Sevran)
Collège La Pléiade (Sevran)
Centre multimédia L’@telier (Sevran)
Centre de Loisirs Paul Eluard (Sevran)
Service culturel (Sevran)
Collège Françoise Dolto (Villepinte)
Centre culturel (Villepinte)
Médiathèque Petit prince (Montfermeil)
Service Culturel (Aubervilliers)
Ecole Firmin Gémier (Aubervilliers)

 93  

278.5 Heures d’ateliers
22 Prestations artistiques 
2 Spectacles et Plateaux de sla-
meurs

Type de public touché : Scolaires 
(classes de CP, CE1, CM2, 5eme, 
4eme), Hors temps scolaires 
(centre de loisirs), adultes

Service Culturel
de Sevran
Pour la 3ème année consécutive, le service culturel de la ville 
de Sevran a proposé à ses habitants, notamment aux jeunes 
des différents quartiers de la ville, des actions slam de sep-
tembre 2009 à juin 2010.

Ainsi, un atelier slam régulier a eu lieu tous les samedis après-
midi à la mediathèque l’@telier. Nous avons choisi de chan-
ger d’intervenant à chaque trimestre pour permettre aux  par-
ticipants de se familiariser avec plusieurs styles de slam. Le 
nombre de participants à un atelier variait entre 5 et 15 jeunes 
de 7 à 25 ans. Cet atelier a été l’occasion notamment pour un 
jeune handicapé de 25 ans, ne sachant ni lire ni écrire, d’en-
tamer un travail sur l’alphabet, les intervenants lui ayant pro-
posé des exercices adaptés. Cet atelier hebdomadaire n’ayant 
pas lieu pendant les vacances scolaires, nous avons animé 
un stage de slam pendant les vacances d’hiver au Centre de 
loisirs Paul Eluard avec 5 jeunes de 10 à 12 ans.
Parallèlement à ce parcours hors temps scolaire, deux séries 
de 10 ateliers de 2h avec 1 slameur ont été proposées à une 
classe de 22 élèves de 4ème du collège Paul Pain Levé (de 
janvier à mars) puis à une classe de 25 élèves de 5ème du 
collège La Pléiade (de mars à juin). Chaque série d’ateliers a 
abouti à une scène slam à l’Espace François Mauriac, ouverte 
au public, animée par 2 slameurs. Ces scènes annoncées 
dans le programme de la saison culturelle de la ville de Sevran 
ont eu lieu les vendredis 12 mars et 28 mai.

En ! n d’année scolaire, pour sensibiliser les habitants au pro-
jet slam qui a été mené dans leur ville, nous avons organisé, 
en lien avec le service culturel, des interventions impromptues 
des slameurs lors de diverses manifestations: lors de la Fête 
des jardins le 5 juin, de la Fête du quartier Rougemont le 12 
juin.

Ecole Saint-Exupéry (Aubervilliers)
Médiathèque (Noisy-le Sec)
Ecole Jules Vallès (Saint Denis)
TGP-CDN (Saint Denis)
Dispositif Réussite Educative (Saint-
Denis)
Association Plaine de femmes (Plaine 
Commune)
Service communication de la Poste 93 
(Bobigny)
Collège Joliot-Curie (Pantin)

D’autre part, nous avons mené un projet rap de janvier à mars. 
8 ateliers de 2h, animés par un intervenant slameur/rappeur, 
ont débouché sur une scène le 8 mars, en première partie 
d’une soirée organisée à l’occasion de la Journée de la femme 
avec projection d’un ! lm et débat. Ce projet a réuni six ! lles, 
âgées de 11 à 15 ans. Elles ont toutes participé à l’écriture de 
leur texte et recherché les rythmes adaptés. Cette expérience 
a permis à ces jeunes ! lles, venant de quartiers différents de la 
ville (Rougemont et Beaudottes), de se rencontrer, d’échanger 
et de dépasser les a priori.

Un projet slam étant reconduit pour l’année 2010-2011, une 
première série de 10 ateliers de 2h s’est déroulée d’octobre 
à décembre 2010 dans une classe de 4ème du collège La 
Pléiade. La scène slam, aboutissement de ces ateliers a eu 
lieu le 3 décembre à l’Espace François Mauriac.



Service Culturel de Gentilly

94
Structures partenaires :

Bibliothèque Gérard Philipe (Ville-
juif)
Microlycée Jean Macé (Vitry sur 
Seine)
Bibliothèque André Malraux  (Cham-
pigny sur Marne)
Maison pour tous (Champigny sur 
Marne)
PRIJ (Champigny sur Marne)
Service Culturel (Gentilly)
Collège Rosa Parks  (Gentilly)
Lycée professionnel Val de Briève 
(Gentilly)
Médiathèque (Gentilly)
Association espoir CFDJ (Gentilly)
Collège Paul Klee (Thiais)
Service jeunesse (Fontenay sous 
Bois)

88 Heures d’ateliers
10 Prestations artistiques
3 Spectacles et Plateaux 
de slameurs

Type de public touché : 
scolaires (classes de 5e, 
4e, première), jeunes hors 
temps scolaires, adultes

12 jeunes, 8 venant du conservatoire et 4 d’une maison de quartier, tous âgés 
entre 10 à 14 ans, se sont associés pour créer un spectacle alliant slam et mu-
sique. Pour ce faire, un slameur intervenant a animé 10 heures d’atelier. Le spec-
tacle, qui a ouvert le concert/audition du conservatoire, avait pour ! l conducteur 
le texte de Jean Giono, L’homme qui plantait des arbres. Lors des ateliers d’écri-
ture, les jeunes du conservatoire n’ont pas manqué d’apporter leurs instruments 
(contrebasse, violon, guitare, harpe) pour accompagner les textes. Ce parcours 
a permis des rencontres entre jeunes d’une même ville, des échanges, et l’ouver-
ture des jeunes à d’autres pratiques musicales.

Autres Régions

28  

Structures partenaires: 

Ville de Chartres (28)
Ville de Lucé (28)
Conservatoire de Lucé (28)
Théâtre Le Nouveau Relax (Chaumont-52)

232 Heures d’ateliers
16 Prestations artistiques 
3 Spectacles et Plateaux de slameurs

Conservatoire de Lucé   

80
Amiens Avenir Jeunes

Collège André Malraux (Compiègne, 60)
Association Le Mans cité chanson (Le Mans, 72)
Amiens Avenir Jeunes (Amiens, 80)
Of! ce de tourisme (Val d’Isère, 73)
MJC  (Morlaix, 29)
Ecole de la seconde chance (Chaumont, 52)

Type de public touché : Jeunes hors temps sco-
laires, jeunes en insertion, tout public
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Un parcours slam a été proposé à 10 jeunes de l’association Amiens Avenir 
Jeunes, centre de formation au service de publics en dif! culté d’insertion. Une 
brumisation et 9 ateliers de 3h ont eu lieu de février à mars et ont donné lieu à 
une scène slam le 16 mars, ouverte au public. Chaque participant est passé sur 
scène, applaudi par un public d’environ 60 personnes dont des élus locaux qui 
s’étaient déplacés pour l’occasion. Ce projet a également permis aux jeunes par-
ticipants d’enregistrer leurs textes sur un CD.

Nous avons été sollicités par le service culturel de la ville pour mener un projet 
slam avec 1 classe de 23 élèves de 3ème du collège Rosa Parks et 1 classe 
de 14 élèves de 1ère comptabilité du Lycée professionnel de Briève.
Chaque élève a béné! cié de 11 ateliers de 2 heures pour préparer la scène 
slam commune aux 2 classes, du 8 juin à la mairie de Gentilly. Etaient présents 
à la scène ! nale, des parents mais aussi des élus de la ville. Grâce à l’exper-
tise des slameurs intervenants et à la mise à disposition par la ville d’un studio 
professionnel, les collégiens ont pu enregistrer leurs slams.
Un CD a été créé. Heureux d’avoir participé à cette expérience, les collégiens 
et lycéens investis sur le projet se sont sentis au cœur de la création.



3. Spectacles
3.1 Ndjebrel/ Bams/ Paroles d’experts     3.2 Le rôle de Slam  Cie  

Spectacle écrit et mis en scène par Gérard Mendy alias Ndje, accompagné 
d’un guitariste et de création vidéo
Une alliance entre Slam et chanson française, une histoire autour des aven-
tures humaines, inspirée d’une quinzaine de citations extraites des chan-
sons de Jacques BREL. 
Amoureux du verbe, Ndje colle aux thèmes chers à BREL et apporte son 
regard sur l’actualité : la solitude, l’enfance, les guerres, les mineurs, les 
discriminations, l’espoir, l’amour... 
Dates : 
Jeudi 3 juin 2010/ Salle des associations (Veneux Les Sablons ,77)
Jeudi 10 et vendredi 11 juin 2010 / Le Scarabée (La Verrière, 78)
Samedi 19 juin 2010/ Médiathèque (Villepinte, 93)

Ce spectacle poéti-comique retrace l’ascension irrésistible, mais risible, de 
deux jeunes slameurs. Da Gobleen et Nico K, auteurs-interprètes tracent au 
gré de leur rencontres et de leurs évolutions des portraits au vitriol de la so-
ciété et du spectacle.
Dans un monde où l’apparence prime sur l’être et où les mots sont plus par-
lants que les actes, ils soulignent le pouvoir démesuré de l’orateur sur la foule: 
abus de langage, propos démagogiques, harcèlement textuel... 
Dates : 
Samedi 21 mai 2010 / Salle des Saulnières (Le Mans, 72)
Samedi 27 novembre 2010/ Théâtre Le Nouveau Relax (Chaumont, 52)

Vers la production et la diffusion

3.1 Ndjebrel/ Bams/ Paroles d’experts     

Ndjebrel

Paroles d’experts 

 CCCCCCCCCCCCCCCCCCC

Slam&Cie souhaite continuer à accompagner les slameurs dans la production et la 
diffusion de leurs créations mais aussi développer des partenariats avec d’autres 
structures, d’autres compagnies, pour voir émerger des projets pluridisciplinaires.

L’année 2010 a vu naître un partenariat entre Slam&Cie et Kyrnéa International 
- Passeurs d’Images pour la création d’un Cinéslam. Cinéslam est une expéri-
mentation de spectacle de slam et vidéo qui a été créé dans le cadre du dispositif 
“Dis moi dix mots qui nous relient” initié par le Ministère de la culture. Sur scène, 5 
slameurs professionnels et 5 slameurs “amateurs” déclament chacun un texte en 
rapport avec les dix mots, accompagnés de ! lms. Cette création a pu se faire grâce 
à une série d’ateliers en amont animés par Slam&Cie, pour l’écriture de textes, le 
choix de ! lms et le travail d’interprétation.
Dates:
Vendredi 17 décembre/ Le WIP (La Villette, Paris 19è)
Dimanche 13 mars 2011/ Centre Barbara Goutte d’Or (Paris 18è)
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On partira –Bams
Baignée dans un univers sonore riche et varié depuis son enfance, Bams se 
nourrie de multiples registres allant du jazz, au rap en passant par le rock.
Forte tête et ! lle de liberté, Bams propose des textes riches en émotions et 
en idées, qui témoignent de notre monde pour mieux le faire changer. Elle est 
accompagnée sur scène de 4 musiciens.
Dates : 
Samedi 27 mars 2010 / Le Chaudron (Le Mée sur Seine, 77)
Vendredi 2 avril 2010 / Espace Saint Jean (Melun, 77)
Vendredi 27 avril 2010/ Salle Jacques Brel (Fontenay sous bois, 94)

Bams

© Kyrnéa International © Kyrnéa International



4. Perspectives 
2011

Ateliers :

Open Slam : 
Spectacle à géométrie variable

Prestations et partenariats : 
trouver l’équilibre
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Grandes Bouches Petites Oreilles continue à tisser sa toile à Saint-Denis, associant au projet de 
nouveaux partenaires (bibliothèques, librairie, le 6B...) pour des rendez-vous attendus par les dyo-
nisiens. Nous souhaitons que l’aventure se poursuivre dans de nouvelles villes comme désormais 
Sevran et Stains, villes partenaires sur le premier semestre 2011.

En parallèle, nous perséverons à mener des ateliers de slam auprès des publics les plus divers 
notamment les jeunes et dans tous types de structures, en Ile de France et en Régions. Nos quatre 
années d’expérience nous ont démontré que le slam est un outil facilement adaptable aux struc-
tures qui accueillent des publics dont l’accès à la culture et à l’expression reste problématique.

Notre volonté d’ouvrir les horizons du slam et de répondre à des désirs de créations, nous incite à 
faire se croiser des disciplines artistiques à travers des spectacles “OPEN SLAM”.
Ils ont pour ambition de présenter le slam dans toute sa fécondité créative, de favoriser la rencontre 
entre les artistes et de croiser le slam avec d’autres disciplines artistiques. Parce qu’il y a autant de 
slams que de slameurs, nous proposons un moment spécial où artistes professionnels se relaient 
pour livrer, tour à tour, leurs textes, accompagnés si possible par un ou des musiciens, danseurs, 
circassiens, beatboxers...
Loin d’être un spectacle ! gé, chaque plateau se construit en fonction du public, de la programma-
tion, du lieu et des personnes qui nous accueillent...

A! n d’assurer un niveau de recettes propres satisfaisant, nous souhaitons continuer à répondre aux 
demandes d’interventions tout en sollicitant de nouveaux partenaires operationnels a! n de pour-
suivre le développement du slam sur l’ensemble du territoire français. 

Forte de sa maturité et de son savoir-faire, l’association peut prétendre à une stabilisation du taux 
de soutien ! nancier (subvention et mécénat). Ainsi nous poursuivrons la recherche de ! nancements 
initiée en 2009. Cela nous permettra de continuer à travailler dans des conditions professionnelles, 
à proposer des projets novateurs et à assurer la pérennisation de nos activités. 

Slam&Cie  a déjà porté des projets favorisant les 
rencontres artistiques : slameurs et ! l-de-féristes 
ou slameurs et musiciens. Un autre projet est en 
cours qui verra le jour en mars 2011.

Le vendredi 18 mars , le slam s’invite sous le 
Petit Chapiteau de L’Académie Fratellini ds le 
cadre de la semaine de la langue française et de 
la Francophonie. 
Dans cette aventure se mêlent et s’emmêlent les 
«dix mots» en équilibre sur des numéros créés 
par les apprentis de l’Académie.
Autour de performances mains a mains, mots à 
mots, slameurs, jongleurs et acrobates  vous 
donneront à voir, entendre et ressentir.
La musique elle aussi sera vivante. En utilisant 
comme seul instrument le micro, un beatboxer  
rythmera les mots, les gestes comme les si-
lences.

Riches de cette expérience, nous prévoyons dé-
velopper par la suite d’autres Open slam . 



Les scènes slam ou slam session  
Colonne vertébrale du mouvement, les scènes slam proposent un rendez-vous avec les mots et sont 
l’aboutissement d’ateliers ou de stages. Les scènes slam permettent aux débutants comme aux a ! cio-
nados de se retrouver autour d’une scène baignée dans la convivialité avec comme leitmotiv: « Un texte 
dit, un verre offert ». Lors de la scène slam le MC, maître de cérémonie (le fameux Monsieur Loyal) 
a pour rôle d’animer la scène et de prononcer les règles. Les slameurs  ont entre 3 et 5 minutes pour 
partager leur univers. Pour tous, c’est l’occasion de venir se raconter et repartir avec un bagage de deux 
ou trois heures d’écoute des mots de tous les autres.

Les ateliers d’écriture
Cette activité répond à des enjeux forts pour le territoire, celui d’amener le slam là où il n’est pas encore 
c’est-à-dire rendre cette pratique artistique émergente réellement accessible à tous et en faire un sup-
port pour rompre l’isolement, favoriser l’apprentissage de la langue, et faciliter le vivre ensemble. 
Slamer c’est construire un texte, apprendre à jouer avec les mots, à jouer avec différents registres de 
la langue française. C’est raconter, apprendre à passer un texte sur scène, tout seul ou à plusieurs, 
C’est aussi prendre conscience de ce que le corps exprime, des capacités de sa voix, de son souf" e. 
Pour certains, cela permettra de raccrocher avec son image, de gagner con! ance en soi, pour prendre 
la parole en public notamment. Pour d’autres, cela permettra de raccrocher avec la lecture, l’écriture, le 
plaisir d’apprendre. 

La conférence slamée
Cette présentation dynamique et interactive du slam offre de découvrir le mouvement de son historique 
à sa pratique au quotidien. A travers des extraits audio, vidéo, revues de presse, ouvrages de référence, 
outils pédagogiques et les témoignages des intervenants, Slam&Cie donne une vision pluraliste de ce 
mouvement en plein essor et pourtant mal connu dans sa réalité. 

Les plateaux de slameurs
Les plateaux proposent de donner à voir le meilleur du slam, sous différentes formes : humour, chanson, 
improvisations, rap sans musique, contes, ... Slam&Cie programme plusieurs artistes con! rmés, qui 
développent une recherche, un style, une forme d’écriture et d’interprétation.

Les contaminations/brumisations
A! n de donner à voir et sensibiliser le pu blic, Slam&Cie a inventé les concepts de contamination et bru-
misation. Sous forme d’interventions artistiques impromptues menées par des slameurs con! rmés, les 
contaminations se succèdent dans les lieux fréquentés massivement par le public visé (cours de lycée, 
librairie, marché, entrée d’un spectacle....).

5.1 Lexique Slam  Cie   

5. Annexes

11


